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L'amendement, par le mélange de la terve,

exige beaucoup de charrois, de main d'œuvre,
de dépenses ; aussi, ne doit-il être entrepris
et pratiqué que sur une petite échelle à la
fois. Tous les ans, un cultivateur peut y
consacrer quelques jours, durant les mortes
saisons, et son trouble sera bien payé par
le rendement.

(A suivre).

DECÈS.
C'est avec regret que nous avons à enré-

gistrer la mort du Dr. Hubert LaRue arrivée
dimanche dernier. Les grands journaux
ayant déjà fait l'éloge de ce citoyen distingué,
nous nous contenterons d'ajouter que le doc-
teur LaRue était un des hommes les plus
dévoués à la cause de l'éducation. Sa qualité
de professeur à l'Université Laval, jointe aux
études spéciales qu'il avait faites sur l'en-
seignement, et surtout ce sens pratique qui
l'a toujours fait remarquer, faisaient de lui
un membre très utile du conseil de l'Instruc-
tion publique dont il faisait partie. Aussi,
sa perte sera-t-elle vivement sentie.

Nous empruntons au Nouvelliste le trait
suivant :

" Le regretté Dr. Hubert Larue pressentait
évidemment sa fin depuis quelque temps et
se préparait en conséquence.

On sait qu'il était à mettre la dernière
main à un ouvrage qui paraîtra sous peu.

Il y a une huitaine, son éditeur se pré-
sente chez lui et lui demande s'il a encore
de la copie à lui donner.

De la copie, dit le docteur ! attendez un
instant. Et prenant son crayon il improvise
les vers qui suivent où se révèle la foi de
l'auteur: "

ItEVE DU CIEL

J'y rêve bien souvent à mon bon cimetière,
J'y rêve aussi souvent à cette bonne bière,

Où blanchiront mes os.
J'aurai pour me pleurer les larmes d'une mère.
D'un enfant bien-aimé Pefficace prière,

Et l'éternel repos.

Ils sont là trois des miens, sous la terre durcie ;
Ils sont là trois des miens ! sous la bise adoucie,

Je revois leurs cercueils.
Je les revois souvent : toujours dans ma pensée
Leur souvenir me vient, bienfisante rosée,

Souvenir de linceul.

Au ciel nous irons tous! au ciel, notre patrie!
ce qu'on voit en ce inonde est peu digne d'envie;

Au ciel nous irons tous !
Nous y vivrons en paix, sans craintes et sans alarmes,
Là, janais de chagrins, jamais non plus de larmes.

Et nous prîrons pour vous.
" Espérons que le ci-devant professeur

n'aura pas pour le pleurer seulement l'efficace
prière de ses enfants ; il a droit à un sou-
venir de ses nombreux élèves."

Librairie du bon Marché
(VIVRE ET LAISSER VIVRE)

46, RUE DE LA FABRIQUE, 46.
HIAUTE-VILLE, QUEBEC.

Avis à MM. les Secréta-res-Tréso:iers des écoles,
à MM. les Instituteurs et Institutrices, à MM les
marchands, etc., etc.

Le gonvernement ayant aboli le Dépôt de Livres,
M. Augustin Raymond, qui y a été employé durant
trois anls, a pris la direction de la Librairie A. O.
Raymond. La satisfaction qu'il a donnée à tous
ceux qui ont eu affaire à lui au Dépôt le porte à
croire que cette clientèle le suivra au nouvel établis-
sement qui a été ouvert le 14 Août dernier, au
No. 46, rue de la Fabrique, en face de ]'emplacement
des anciennes Casernes des Jésuites.

Les commissaires d'école trouveront à. cette li-
brairie tout ce dont ils peuvent avoir besoin-livres,
cahiers, papier, plumes, la meilleure encre et poudre
à encre française noire, etc., livres de comptabilité
pour les secrétaires trésoriers, cartes géographiques,
globes, etc., et de plus remarquez que mes prix sont
les plus bas possibles et quejffre les mêmes avan-
tages pour payement etc., etc., qu'a l'ex-Dépôt de
livres du gouvernement.

La librairie A. O. Raymond se tiendra aussi au
courant des ouvrages de littérature française les
plus rrécnts, tels que ceux d'Alphonse Daudet,
c'Henri Gréville, dc blaximne Du Camp, de Victor
Tissot, d'Octave Feuillet et de tous les meilleurs
écrivains du jour.

Enfin l'on trouvera à cet .établissemnent un assor-
timent complet de papeterie, imagerie, articles de
fantaisie, etc., et le public y sera accueilli avec tous
les égards et toute la politesse possible.

g.- Une visite est respectueusement sollicitée.
A. O. RAYMOND.
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